
Lettre 

aux Viateurs du Burkina Faso 
 
À la suite d’une visite au Burkina Faso, voici quelques extraits d’une lettre pastorale conjointe des 
PP. Alain Ambeault, c.s.v., supérieur de la province du Canada et Hubert Hamelin, c.s.v., répondant 
de cette fondation auprès du Conseil provincial. L’intégrale de la présente lettre figure déjà aux 
pages de la section «Activités» dans le site Internet des Viateurs:  
www.csviateur.qc.ca/activites/burkinafaso.htm 
 
 
 
 
Chers confrères, 
 
À votre départ du Canada, en octobre 1999, au cours de la célébration d’envoi 
missionnaire, je vous remettais une lettre de nomination ; celle-ci constituait le 
mandat que vous confiaient vos frères et soeurs de la province canadienne. Allez 
construire le Règne de Dieu avec de nouveaux frères et soeurs au Burkina Faso, 
disions-nous, apprenez à les connaître et à les aimer, découvrez leur culture et 
ses richesses, et ainsi, tout en enracinant le charisme de Querbes, enrichissez 
notre communauté des grâces de cette rencontre. 
 
Le présent message que je vous livre en union avec le père Hubert Hamelin, 
votre répondant auprès du conseil provincial, se situe dans le prolongement du 
geste pastoral que j’ai fait à l’occasion de cette mémorable célébration d’envoi. 
Puissiez-vous ajouter ces quelques lignes à la lettre que je vous remettais alors, 
et les situer au coeur de votre fidélité à notre mission commune. 
 
Au nom de vos frères et sœurs, je vous confie : 
- le soin de toujours renouveler de l’intérieur la 
communauté que vous formez. 
 
 Le thème pastoral de l’année nous y invite: «Faisons Église ensemble! Afin que 
le monde croie que tu m’as envoyé» (Jn 17,21).   Il en va, vous le reconnaissez 
bien, d’une interpellation pastorale qui situe notre vécu, nos motivations, notre 
«être ensemble» au coeur même de notre mission. 
 
Renouveler de l’intérieur la communauté que vous formez se fera dans la 
mesure où vous continuerez à porter une grande attention au mystère de Dieu 
qui se réalise dans chacun des membres de votre groupe. Chaque visage 
incarne le don unique de la vie; il traduit une histoire sainte, reflet de la présence 
de Dieu. En cela, chaque Viateur est porteur de l’interpellation de Dieu; il nous 
veut toujours plus partie prenante d’une destinée commune qui nous unit d’ores 
et déjà à la poursuite d’une seule et même oeuvre créatrice. La part unique et 
vraie de chacun devient donc essentielle à votre recherche de la volonté de 
Dieu. 



 
Très tôt, il fut convenu que le renouvellement du personnel se ferait par l’apport 
de nouveaux Viateurs burkinabé. Il incombait donc de développer rapidement 
une pastorale vocationnelle qui fasse connaître notre mission en Église et qui se 
mette au service du discernement des individus. Avec grande joie, nous 
constatons les efforts qui sont faits en ce sens et la générosité de l’engagement 
de son responsable. Recevoir et accompagner des jeunes dans un processus de 
découverte et de discernement n’est pas chose facile. Je remercie Jean-Marc 
Provost pour son dévouement et la communauté pour le support qu’elle lui 
apporte dans la nécessaire part qui doit être assumée par l’ensemble au moment 
du discernement communautaire. 
 
J’attire à nouveau votre attention sur l’importance d’assurer aux personnes que 
nous accueillons, futurs religieux ou membres associés, une formation adaptée 
et de qualité. J’apprécie la remarque que vous avez faite: il faut le faire à la façon 
burkinabé! À ce niveau aussi, il faudra être créatifs et ouverts pour ne pas que 
reproduire des façons de faire qui viennent d’ailleurs, tout en bénéficiant de la 
sagesse acquise au cours des ans dans les différents milieux. Je remercie Jean-
Marc Provost et Lindbergh Mondésir pour le service d’accompagnement qu’ils 
assurent à nos postulants et Mathieu Bard pour celui offert à Pascal Paradis 
dans le cadre de son nouvel engagement. 
 
- le soin de mettre en place,  avec les viateurs de Côte 
d’Ivoire, les bases d’une collaboration qui garantisse le 
précieux apport de la réalité africaine au sein de la 
communauté viatorienne. 
 
 
Je vous redis la volonté politique des conseils provinciaux de France et du 
Canada d’appuyer toute action en ce sens et même de la susciter, le cas 
échéant. L’entente de partenariat signée entre nos deux provinces nous réunit 
toujours et veut favoriser l’émergence d’une entité africaine riche et solide. 
L’étroite collaboration entre nos deux milieux se veut non seulement une réponse 
à une certaine rareté de personnel, mais surtout une indication quant à l’avenir et 
à la nécessité de lever les barrières provinciales qui délimitent nos territoires. 
 



 
En plus des six Viateurs, des trois postulants qui vivent au 
milieu d’eux et de Pascal Paradis, dévouvrez les figures 
radieuses de deux éminents visiteurs, celles de notre supérieur 
provincial, le P. Alain Ambeault et de son assistant, le P. Hubert 
Hamelin. 
 
 
 
En janvier 2000, lors de ma venue, nous nous étions engagés dans un 
discernement communautaire qui allait préciser le lieu et la forme de notre 
première oeuvre au Burkina Faso. L’expression des résultats de ce discernement 
a laissé place à la volonté de créer un nouveau pôle d’engagement d’ici cinq ans. 
Le diocèse de Banfora a été retenu pour diverses raisons: diocèse récemment 
établi, situé en région, pauvre en ressources humaines, volonté clairement 
exprimée de collaboration, etc. 
 
- le soin de planifier dès à présent , avec sagesse et audace, 
l’avenir de la fondation et la diversification de ses lieux 
d’engagement. 
 
D’une part, il m’apparaît capital que la question d’une nouvelle oeuvre au Burkina 
Faso soit l’occasion d’un échange avec les Viateurs de Côte d’Ivoire. Par ce 
geste, nous allons indiquer clairement notre volonté d’établir de nouveaux liens 
de responsabilité entre nos deux fondations. D’autre part, cette mise en commun 
ajoutera des éléments qui doivent impérativement être pris en considération 
avant tout engagement avec un diocèse: besoins en formation au cours des 
prochaines années, échange possible de personnel entre nos deux fondations 
(religieux et associés) et la responsabilité financière de ces nouveaux projets. 
 
- le soin de faire en sorte que le Groupe scolaire Saint-Viateur 
continue à viser l’excellence au cœur d’un projet éducatif 
respectueux de la réalité du milieu et des valeurs qui animent la 
communauté viatorienne. 



 
 
Les transformations sont impressionnantes depuis le début au Groupe scolaire 
Saint-Viateur. Bien au-delà des nouveaux bâtiments qui, fruits de la solidarité 
internationale, ont rajeuni l’architecture de notre collège de Ouagadougou, c’est 
l’esprit qui anime les artisans de cette oeuvre éducative qui s’est solidifié. Nos 
rencontres avec les professeurs, la direction et le comité de parents nous ont 
toutes confirmé leur bonheur et leur fierté d’être partie prenante de cette 
institution qui promeut un projet éducatif basé sur l’accueil de l’autre, le respect 
et la promotion de sa différence (notamment au plan religieux) et un travail 
d’équipe en vue d’un meilleur résultat éducatif.  
 

 
La photo ci-contre répond à un souhait de notre Supérieur provincial: «Développer 
rapidement une pastorale vocationnelle... ».  On y retrouve les Viateurs du Burkina 
Faso, trois de nos sept postulants, Pascal Paradis et quinze jeunes hommes en 
démarche vocationnelle ( Vocandi). 
 
 
 
Toute ma reconnaissance pour votre apport de qualité à cette oeuvre et surtout 
le savoir-faire qui vous a incités à la prendre en charge dans un esprit de 
collaboration, soucieux de mettre à profit les talents et l’expérience du personnel 
en place. Les fruits de cette approche respectueuse s’appellent: fierté 
d’appartenir au Groupe scolaire Saint-Viateur, dévouement du personnel, 
solidarité des parents et une abondance de demandes d’admission. Que notre 
gratitude vous soit exprimée pour la part que vous assumez, d’une façon 
particulière à Benoit Tremblay qui dirige habilement la barque, Jocelyn Dubeau 
qui le seconde si généreusement et Valmont Parent qui met à profit ses talents 
pour le développement de l’oeuvre et le bien-être des confrères! 
 
Vous faites Église ensemble avec vos frères et soeurs du Burkina Faso. Votre 
vécu indique bien que Jésus-Christ vous rassemble et vous envoie. Avec joie, je 
vous renouvelle le mandat d’être des Viateurs engagés et audacieux, déterminés 



à construire une communauté vivante, vraie et ouverte à tout ce que l’Esprit peut 
faire surgir au cours des années à venir au Burkina Faso. 
 
Je vous redis la solidarité de vos frères et soeurs de la province canadienne et 
notre sincère attachement. 
 
 

Alain Ambeault, c.s.v.,  
supérieur provincial 

 
Hubert Hamelin, c.s.v.,  

assistant-provincial 
le 18 novembre 2002 
 
 
Texte paru dans  Viateurs Canada, volume 87, 15 décembre 2002 
 
 
 
 
 

 

 

 

 


